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Objectifs de la présentation
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Processus de création 

du PNM

Etat des lieux partagé

Concertation 

(orientation, périmètre, 

conseil de gestion)

Instruction

Création du PNM

Groupes de travail thématiques
pour :
-Partager des connaissances par
présentations de synthèses et
interventions d’experts

- Approfondir des sujets
d’intérêts

Enjeux



Objectifs de la présentation
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Premiers éléments d’état des lieux (Fonctions, habitats, biodiversité)

Focus « mammifères marins »

Focus « avifaune »

Préparation du second GT : sujets à approfondir
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Mosaïque d’habitats

Le Bassin est un milieu lagunaire OUVERT, dans un environnement

sédimentaire meuble, qui se vide au 2/3 à chaque marée basse .

Lagune + océan + estran découvert + chenaux + prés salés + … = mosaïque

d’habitats en 3D et en lien avec la marée.

Ces habitats se caractérisent par un cortège d’espèces ayant des relations

entre elles, notamment trophiques (qui mange quoi) ;

Ces habitats assurent une variété de fonctions écologiques essentielles à

de nombreuses espèces :

Herbiers zostères : piègeage des particules

 habitat / ponte pour les seiches

/ abris pour les syngnathes et autres

Sable vaseux habitat pour la méiofaune proies de nombre d’espèces

 décomposition de la matière

organique

Pré salé formation des sols

 habitat nourricier / reposoir / nichoir avifaune
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Mosaïque d’habitats

Fonction écologique au service de l’homme = service écosystèmique

 approvisionnement (nourriture, eau, combustible…)

Régulation (changements climatiques, maladies, inondation…)

Culturel (éducation, spirituel, récréation)

Support (formation des sols, cycle de la matière)

S’il existe de nombreuses interactions entre espèces (chacune à un rôle dans la communauté), il existe 

également des échanges entre ces habitats.

l’équilibre global dépend de toutes ces relations entre espèces 

et entre habitats



Mosaïque d’habitats
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Equilibres liés aux relations : réseau trophique estran du Bassin d’Arcachon
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bactérie

Matière 
organique

débris

microphytobenthos
Diatomés

Épiphyte

Z. marina
Z. noltii

Phytoplancton
Diatomés

Incorporation dans le sédiment

Sepia officinalis
Seiche
88 tp

Mugidae
(mulet, muge) 

20tp

Pomatoschistus microps
Gobie tâcheté Atherina presbyter

315t p

Juvéniles
Sar
Sole

Maigre
Dorade grise

Réseau benthique

Réseau pélagique

Réseau terrestre

Tadorne de belon
1000

Bécasseau variable  
18640

Courlis cendré
XXXXX

Canard pilet
XXXXX

Cygne tuberculé
2-3000

Obiome
Salicorne

Canard siffleur
1200-1500

Sparus aurata
Dorade royale  17t p

Ruditapes philippinarum
4600 t stock – 718 t p

Ruditapes d. 
Cerastoderma edulis

18tp

Mytillus sp.
600 tp

Crassostrea gigas
Huître  30000tp

Copépodes

Crepidula fornicata
150 t stock

Carcinus maenas
0,75 t pêche

Gibbula umbilicalis

Hydrobia ulvae
Cyclope neritea

Turbificoïdes benedeti
(Oligochétes)

Capitella capitata

Palaemon e.
Palaemon s.

Baliste carolinensis

Gobius niger
Gobidae

Dicentrarchus labrax
bar

Solea solea
12 t p

Larves décapodes
Isopodes

Amphipodes

Matière 
organique

débris

Zooplancton

Bittium reticulatum

Cormoran
XXXXX

Bernache cravant  
70 000

Enteromorpha c.
Monostroma sp

Ammodytidae
(lançons)

http://www.biorede.pt/topic.asp?id=318
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Equilibres liés aux relations

Production primaire

Algues : Rhizoclonium kochianum

Chaetomorpha linum

Cladophora vadorum

Ulva lactuca

Cyanobactéries

Phanérogammes

Ruppia cirrhosa

Ruppia sp

Spartina anlica
Spartina maritima

Junais m.
Obione
Soude

Agropyrum
Triglochin

Herbivores
Copépodes

Hydrobia ventrosa
(ruppia) Déposivores

Polydora ligni
Nématodes

Nereis diversificolor
Larves chironomus salinarius

Turbellaries
Turbificoïdes pseudogaster

Streblospia shrubsolii

Carnivores
Cormoran

Aigrette garzette
Spatules

Foulque macroule
Granivores/insectivores

Canard pilet
Canard siffleur
Canard chipeau

Carnivores
Mugidae

Labrax labrax
Sparus aurata

Platichtys flesus
Solea solea

Gobius microps

Anguilles

Matière organique en 
décomposition, bactéries

microphytobenthos

Prés salés naturels
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Equilibres liés aux relations

Terre
Prés 
salés

Bassin

Rôles écologiques des prés salés
Fonction Habitat permanent ou temporaire

 avifaune

 juvéniles de poissons
Fonction Production de matière 

organique 

(20 t/hect/an) issue du recyclage + 

production flore microscopique, 

bactéries)

Fonction formation des sols

Protection contre risques

Fonction Autoépuration

par lagunage naturel

des apports d’eaux

terrigènes

Juvéniles



Evolutions
Depuis 1 siècle (1860/1997), 1811 espèces animales et 1053 espèces végétales ont été

recensées, dans le Bassin.
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Espèces « froides »

Espèces « chaudes »



Evolutions

Pour le zooplancton, une forte diminution de l’influence océanique dans les peuplements

est observée ces dernières décennies, avec une régression du nombre d’espèces

néritiques entre 1950 et 1988 :
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Station % peuplement 1950 Groupe taxonomique % peuplement 1985

Eyrac 45 Copépodes autochtones 72

30,9 Copépodes néritiques 6,1

% peuplement 1967 % peuplement 1988

Cap Ferret Est 11,4 Larves d’annélides océaniques 4,2



Evolutions
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1860 Introduction de crassostrea angulata, huître portugaise

1870 Création du 1er égout à Arcachon

1920 Arcachon, second port de pêche français avec de nombreux chalutiers à vapeur

1926 Création de l’usine de la cellulose du Pin

1950 Apparition de physalies, méduses tropicales

1960 Installation d’un port à Arcachon –

Début du développement de la plaisance

Peinture TBT

1964 Apparition d’une balane d’Australie/Nlle Zélande, Elminius modestus, 

compétiteur des larves d’huîtres

1969 Introduction de Crepidula fornicata crépidule

1970 Début d’un développement agricole sur le Bassin versant  augmentation des 

apports en azote (+50% entre 1970 et 1997)

Raccordement de l’usine de cellulose

Introduction de Crassostrea gigas (huître japonaise)

1972 Introduction de Ruditapes philippinarum, palourde philippine

1980 Le baliste, poisson des eaux tempérées chaudes devient abondant (signalé 

sporadiquement en 1897, 1928, 1930) – apparition du cycloptère lompe, poisson 

des eaux tempérées froides

1986 Apparition du vibrio P1 de la palourde philippine

2004 ??? Herpes virus

2010

Evènements marquant l’évolution de la richesse spécifique :

?



La biodiversité augmente la capacité des écosystèmes à réaliser différentes fonctions

écologiques.

La perte d’un groupe fonctionnel d’espèces modifie les performances de l’écosystème, la

réalisation des fonctions écologiques et des services.

Si le nombre d’espèces diminue de façon trop importante, la compensation de la perte est

compromise et la capacité à produire des fonctions écologiques peut être perdue.

Et la biodiversité ?

Cadre EU (2004) : « un dommage environnemental pur concernant un habitat et des

espèces protégées ou des eaux devra être réparé.»

Cadre Français (Loi Responsabilité environnement LRE / décret 23/04/2009) : « De même

la perte de bien être de la population touchée par le dommage sera compensée par le

projet de restauration et non par une indemnisation pécuniaire. »



Et la biodiversité ?
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Facteurs indirects
•Démographie
•Économie
•Socio politique
•Culturel (choix 
consommateur)

Facteurs directs
•Gestion territoriale
•Introduction/
éradication d’espèce
•Usages et adaptation 
technologique
•Usage des ressources
•Changement 
climatique
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Approvisionnement
(nourriture, eau, 
combustible…)

Régulation
(changement 
climatique, 
maladie…)

Culturel
(spirituel, 
éducation, 

récréation…)

Support
(formation des 
sols, cycle de la 

matière…)
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Moteurs de 

changements
Services écosystèmiques

Ecosystème côtier Acteurs côtiers

Public

Communauté 

scientifique

Institutions
Réglementation et gestion



Rendez-vous à venir 

Conférence : la biodiversité : à quoi çà sert ?

Biodiversité marine du bassin d’Arcachon

24 Novembre 2010 

Palais des congrès d’Arcachon, 20h30
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Rendez-vous à venir 

Automne : présentation d’un premier état des lieux

Quelles sont les richesses culturelle et naturelle du 

bassin ?

Quel est le contexte socio-économique ?

Quels enjeux pour le Bassin 

demain
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Les cétacés et le Bassin
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Images du Bassin – RN Arguin
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Réserve Arguin – 10/04/2006

Réserve Arguin – 20/04/2006
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Réserve Arguin – 07/06/2002

Réserve Arguin – 13/08/2005

Phoque gris

Dauphin commun 

« randy »

Marsouin

Phoque veau marin



Nombre d’observations
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Grands plongeurs
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Petits cétacés
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Evolution des populations du Golfe de 

Gascogne -
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Quantité

Espèce 2007 2008 2009

Grand Dauphin 3 1 1

Dauphin commun 13 58 23

Marsouin commun 10 8 15

Globicéphale noir 1 4 2

Phoque gris 3 4 0

Grand Cachalot 1 0 0

Dauphin bleu et blanc 0 1 1

Baleine de Cuvier 0 2 0

Espèces indéterminées 0 2 2

TOTAL 31 80 44

Suivis des mammifères marins 

Recensement et étude des cas d’échouage de mammifères marins (Cétacés et Pinnipèdes) du nord du 

département des Landes (Mimizan) jusqu’au nord du département de la Gironde (Montalivet) : 

NB : on entend par échouage l’arrivée à la côte d’un animal vivant en détresse ou mort.



A bientôt pour construire 

votre Parc naturel marin 

ensemble
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